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Lettre detbe du 17 novembre 1967, adrew& au 6ecf6taite &&a1 vas 
141 R~&ent~nt RWRanent de 18 Jordenie OUR~&~ de l'Orq6niSatiOn 

des @ïationr uniea 

D’ordre de mon gouvernement qui a dCCU4tilli la Confhtnce extraordinaire au 
soumet des pays afabt8, tenue & Amman du 17 au 20 Rabf el-Autel 1406 do l’hhgirc 
(Ii au 11 novembre 19871, j*ai l’honneur de vom faite tenir ci-joint le tente 
officiel de le Dklaration finale qui a 4th tendue publique par le Confirence. 
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Je voue serais obligi de bien vouloir faire distribuer le texte de la priwnte 
lettre, rinoi que de ucm annexe , combe document officiel de l*Ammtb~& g6n6rale au 
titre de8 pointa 23, 33, 36, 38, 39, 47, 75 rt 126 de l’ordre du jour, et du 
Conseil de dcurit~. 

L ‘Ahaxaadeur , 

Reorbentmt permment, 

(Sld) Abdullah SALNI 

/ .*. 



A/42/779 
s/19274 
Français 
Page 3 

ANNEXE 

béclatation finale de la Confirence extraordinaire au sommet des pays 
arabes qui e*eet teme A Anman (Royaume hachbnite de Jordanie), du 19 

au 20 Rab$ al-Awal de l*h&gire (8 au 11 novembre 1987) 

Confonahe.tt au voeu exprim( par 1~s chefs d*Etat arabes dans La r(SOlutiOn de 
la session extraordinaire du Conseil de la Ligue des Etats arabes qui 8’eBt tenue A 
Tunis le 29 muharram 1408 de l*hCgirt (20 septembre 1987), et en r&mee A 
l’invitation de S. H. Hussein f!m Talal, Roi du Royame hach6mite de Jordanie, la 
cap5tale jordanienne, Armm, a accueilli la Confkence extraordinaire au sommet des 
paye arabes, du 17 au 20 Rabf aï-Awal 1408 de 1°h(g5re (8 au 11 novembre 1987). 

Guid(e par la reuponaab515ti historique et les principeo nationaux arabea, par 
leure tOlatio?kB fraternellee et par Irr oomunmti de leure inth?tr en wtibte de 
rbcurit6 et dan8 lee daaainer politique et &cnanique, ainoi que par 1Oum liet~~ 
eulturele et hîrrtociquer) eomoientcr de la pIme arwirls quo traverss mtuallem!mt 
18 nation arabe et des d&tir A son prbent et b em avenir qui mettent en p6ril sun 
exirteme m&w$ et ayant b 1%8ptit que 18 divieitm et la diaaorde wnt un courue 
de Lafblesm qui QOllptam ler posatbilitb de la nr:ion rrcrbe et provoque un 
gaepill&ge d*hergie, ler ditigeantr de6 paye araber ont pl& la quertion de la 
solid8rit6 arabs m3 prmîer plan de tutr pr4cowpatlone. Ils en ont emmin4 toua 
fer atqeote et rmiftaationa, en arttant f’ewent 8ur 800 ineuffisano8s. Ils ont 
unenimment i4affirm6 t n&eroit& d‘œccr&er la prioritb A son eoutien et A son 
reneoroemt, et mont ccnvenue que la wtîdrri+A arabe bit le mal aryen de 
prberver lr fiertd et la dignité de la nation arabe et de la protber de toute 
rtteinte et de tcut dmger. 

f~em dirigeante arabes ont dcid6 de venir A bout de touteo leo divergermes et 
d'4liainer leo eauaec~ 6’. mation, de dirseneion et de divieion. Anida par leur 
fOyrut L leur nation et la sinc&rit( de leur aUgemue nationale, il0 ont d&cidB 
de faire de la oolidarit& le prinoige fondment deune 8ation arrbe omjofnte 
Virant A pmwmir A una position unifi6e et b d$ve&pper les oapwitb et le 
peuvoir de diaeuamion do la nation arabe. 

Aprie avoir entendu lfiallooution que 6. II. le St05 Ruesein a ptono~%6e A la 
premihe skuze prfv/e, dme laquelle il a tait de •f~harmonie et L’ententsP la 
devise de la Confbrence, les dirigeante ont d6cibB d’adopter ladite allocution 
corne dacuaent off icfel de la Confkence. 11s ont rOit6rQ leur amviction de la 
niooeiti de mutenir la -ration rfr*arabe~ leur condamnrtion du terrorimae et 
de la discriainrtion raciale pratiqu6s par le riigime radote d*Afripue bu Sud$ ot 
leur appui b la lutte de0 peuples d’Aft5gue du Bud et de Namibie. 

FidUe au Pacte de la &iguo deo Etat8 arabeo, PU Trait& dc d&fenee cmulto Ot 
Ot Yi ~oüp&ii: ion iconomique et au Pacte de soliâar ité arabe, et réeoiue 21 
rauveq~rder la cr6cmrit4 nationale et l*int&grité territor5ale arabee, la Confkence 
extraordinaire au monmet d’Anman, gui& par un eoprit de fraternith et d’amitib, a 
pourouivf Ben travaux en examinant , tout d’abord, le conflit entre l’lraq et l’Iran 
et la oituation dam le Golfe. Les dirigeants ont txprid leur 5ngu5kudt devant 
la prolongatfon de le guerre at ont r4prouv6 1*5ntrans5geonce du rlgime iranien et 
SecI provocations et numacee A l’&gar& des Etats du golfe Arabe. La Confkence a 
condamné l’occupation de certainte partfea du territolrt iraquien par l’Iran et lt 
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retard que mettait ce pays a accepter la résolution 598 (1987) du Conseil de 
s6curité. Elle a exig6 que l’Iran accepte cette résolution et l’applique 
intbralement, en suivant l’ordre des paragraphes de son dispositif. 

Les dirigeants ont lancé un appel b la communauté internationale pour qu’elle 
assume ses responsabilités, déploie des efforts réels et adopte des mesures 
appropriées en vue d’amener le rhgime iranien b répondre aux appels b la paix. La 
Conférence a exprimé son soutien b l’Iraq et s’est dklarde satisfaite de 
l’acceptation par ce pays de la résolution 598 (1987) du Conseil de sécurité ainsi 
que de sa rbaction positive i toutes les initiatives de paix. Elle a réaffirmé sa 
solidaritk avec l’Iraq et son appui b ce pays dans ses efforts pour sauvegarder 
I’intCgritC de son territoire et de ses eaux et pour d&fendre ses droits 16gitimes. 

Les dirigeants ont paed en revue les Bvhements qui Qtaient intervenus dans 
la région du Golfe et les graves conoéquencee des provocations et de l’agression 
i renfennee . La Confitenee a proclam6 SA solidarité aveo le Kowest faoe A 
l’egterrion au t6gime iranien et a ahod ler aatee criminels ernglanto que ler 
Erodene avaient perp&ttie A prcmimit6 de la Orende ~oaqu6e do La Heoque. 

Le ConfBtena~ a l tfirab non appui 8u Kobm~t don6 tonte6 les meur6ie qu’il 
avait prime pc prot6ger con territoire et eea eaux et eouvegrr&r m ekutitb et 
09 @t&bilitb, Plk l exprfd ~013 8pput au KoueXt fme au& wnaaee rt4un 
agrereione au r6giao iranien. tlle a r&it&r6 aa aoliaarit~ idbranlable avec le 
Royaume B’Arnbie ewudite ot em plein appui Klee meures que ce paye rveit edopth 
pour arher un alimet qui permtte atu filerine qui 90 rendent dan6 feu lieux orintS 
de l’ielam 8’accomplir leur6 ritea dona la paix et lbhumilit&. La Conf&rence a 
rejeté touteo lee formes Be troubles aane les Lfeux eainte qui riequerairnt de 
portrr etteinte A la eécurité et A la edret4 dec p&lerine einei queA la 
eouvarainet6 au Aoyeune, a’hr8bio raoudite. 

La Conf6rence a lane un a-1 aux ttate et aux gouvornemnte mwulmane pur 
qu’il0 adoptent aette position et r'opptwent aux pratiqueo qui vont A l’entontro 
de8 enaeignemnte a0 l’ielam. 

La Ccmtirence l ‘eet enauite penchie sur la question du oonflit araho-israélien 
et a estamin& l*&volution de la xltuation aux niveaux arabe et international. Elle 
a fbaffitd que la quertion 130 Palgethe constituait 1*6lbant central Bu mnfltt 
et que la pnix ne pourrait erin&auret au Moyen-Orient qua ei toue leo territoiree 
arabe occup/r, et on premier lieu Al Quds Al Shatif {Jhruealem), &aient reoouvr4e 
et lex aroitx nationaux inali&nebles du peuple paleetinien rétablie et l i la 
question de Palestine &tait réeolue bous toue et: aspects. De l’avie de la 
C!onférence, la meilleure manibre de faire face au danger istaLUen, qui mt en 
p&ril l*enstmble de la nation arabe et xon existence actuelle et future, conriste & 
renforcer la cepaciti arabm, A d&vel&pper aa puissance, & conracrer Ia xolidarit~ 
et A “&cpt*r ijne **4tfnn unifi&. c---*--- 

Dan9 le cadre da soutien des efforts et initiatives de paix visant A parvenir 
A une paix juste et durable au Moyen-Orient , conformCncnt A la légalité 
internationale et aux ribolutione de l’organieation des Nations Unies qui prévoient 
la restitution de tous les territoires arabes et palestiniens occupés et le 
rbtablieeement du peuple arabe de Palestine dans ses droits nationaux, les 
dirigeante arabes, voyant dans la tenue d’une conférence internationale de la paix 
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le moyen le plus approprie pour parvenir a un rbglement pacifique, juste et global 
du conflit aratm-israblien, ont appuyé la convocation de cette confirence, sous 
l’&gide de l’Organisation de: Nations Unies et avec la participation de toutes les 
parties int&essQes, y compris l’Organisation de fibdration de la Palestine, en 
pleine &galitd, ainsi que des membres permanents du Conseil de dcurité. Ils ont 
rendu homage et ont exprim& leur gratitude au peuple palestinien des territoires 
arabes occupks, louant ses efforts de r/sistance, bhissant sa lutte et sa 
détermination sur aa terre, et rbitkant les engagements qu’ils avaient pris a son 
6gard en matibre de soutien et d’assistance. 

Les dirigeants ont examini la question de la crise libanaiee et de ses 
r6percussions tragiques sur le peuple arabe frke du Liban. Ils ont mis l’accent 
sur l’imrtance gu’ils attachaient A l’unit6 nationale libanaise, A son caractire 
arabe et A son int&griti territoriale, insi que sur leur volont/ d’aider ce psuple 
A surmonter sa crloe et A recouvrer sa force et ra souverainet6. 

Pmornt enouite A le queotion du terrorim internrtionel, les dirigeante ont 
aondm6 oe phhmh mut3 tuuteo 6m forma quel100 qu’en eoient le8 idthodea et 
ler eoureee, tls ont aftird leur fat dano la juste lutte des peupleo pour obtenir 
leur ind6pendanoe et leur wuvar8inet4 et pour reuouvrer leur lfberd et leurs 
droit.6 14git iaee. 

?emesunt eonveinme que coule une solidarité totale englchmt ï~eneemble de 
la natfon arabe et mobilfeant eee 6nergieo et Bon potentiel pour &teitire 991 
objeatife notionaux penettrcl d@asmret la ebcuritd nationale rrrabe et de la 
protbger, et rnimle par 100 abeo eopoire et ler *r aspirrtione rinet que pu 
une vieion c4mmune deo danger0 qui menesent l@emiatenoe prbente et future de la 
nation arabe, lee dirigeant0 ont 66cidb que la question deo relations diplcrpatiguee 
entre lee mmbree de l* Ligue dee ttrtr arabe8 et la RBpubli~e arabe d’Egypte 
relevait de lr muverainet6 de cm6 peye et devrit hre dkidbe par ohwun d'entre 
ewI aonforahmt h aa cfmotitutim et a ee8 foie. 

Le Conf6rsme a pee6 on revue la que8tion des relatiorre htbltortquefl entre le0 
deux religiono divines que @ont l’irlon et le christirnimer tellee qu’elleo 
s’incarnent dano ville sainte de Jlrueolem, rymbofe de la p&i% Elle a 6galmnt 
exsmin& la quertiob des pratiquea d’frraI1 et des tentatives flagrante6 de chantage 
auxquelles ce p8yo me livrait. Elle a demandé aux Etat8 membres d’intensifier 10 
dialogue wec le Veticon en vue d’obtenir em appui et a invit 6. M. le Roi 
Iiussein, Pr&Pldont be 10 Confhrence, b entrer en contact avec le Vatiom au ma dem 
dirigeants arabem, 

Les dirigeante ont rxprim6 leurs remerciements au peuple jordanien et b (oon 
grand marque, pour leur chaleureuse twrpitalit6 et la qualité dee pdparatife de 
la ConfQrefkze. Xln ont rendu hommage b la 8agewe politique du Roi Humain qui 
avait su cr6er un climat de franchise et Ue fraternith -mur la Conforrnee; +snursrrC 
ainsi les moyens nbersaires A son succCa. 


